
DÉBAT POUR L’ÉCOLE 
 
 
VENDREDI 05 DÉCEMBRE 2003 
Sujet n°07 : Comment améliorer la reconnaissance et l’organisation de la 
voie professionnelle ? 
 
Nombre de présents 

 Enseignants : 18 
 Parents : 1 
 Élèves : 1 

 
Présentation du sujet et constitution d’un seul groupe de réflexion. 
 
L’état des lieux : les thèmes suivants sont apparus importants et ont été abordés par les 
participants : 

 L’orientation vers la filière professionnelle trop souvent perçue comme une 
orientation punition 

 L’orientation en lycée professionnel déconseillée aux élèves ayant de bons 
résultats même s’ils sont motivés par un métier. 

 L’image dévalorisée du lycée professionnel et de ses acteurs. 
 La gestion des affectations par PAM. 
 Les échanges entre collèges et lycées. 
 Le manque de visibilité des réseaux d’orientation. 

 
3 problématiques ont, ensuite, été dégagées : 
 

1. Comment revaloriser l’enseignement professionnel ? 
2. Comment éviter qu’un élève ne subisse une orientation ? 
3. Comment améliorer les relations entre l’entreprise et l’Éducation Nationale ? 

 
 
PROPOSITION DU GROUPE : 
 
 
1 – REVALORISATION DE L’ENSEIGNEMENT PROFESSIONNEL 
 

 Généraliser les journées Portes Ouvertes en partenariat avec les entreprises. 
 Créer des pôles de formation pour offrir des perspectives de poursuite d’études 

dans un même établissement. 
 Monter des campagnes médiatiques. 

 
 
2 – ÉVITER UNE ORIENTATION SUBIE 
 

 Promouvoir un socle solide de connaissances communes permettant à l’élève 
d’évoluer dans son orientation et son avenir professionnel. Mettre l’accent sur les  
savoirs fondamentaux. 



 Orienter l’élève en 1ère année vers un pôle de métier, avec l’accent mis sur les 
fondamentaux. Travailler le projet et l’information sur les métiers pendant la 1ère 
année. Choix du métier en 2ème année. 

 Accentuer l’individualisation de l’enseignement. 
 
 
3 – AMÉLIORER LES RELATIONS ENTRE L’ENTREPRISE ET L’ÉDUCATION 
NATIONALE 
 

 Créer un partenariat entre l’entreprise et le lycée professionnel sous la forme d’un 
échange. 

 L’entreprise dispenserait un savoir-faire technologique et l’enseignant pourrait 
aider les employés dans un bilan de compétence en vu de la préparation à un 
diplôme plus qualifiant. 


